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Alain Pérel

Arpenter tous les couloirs du temps
Après d’intenses séquences commémoratives 
(Premier et Second Empire, Commune) 
lors des numéros précédents, D’Onte Ses 
n’a pas identifié pour 2022 d’événement 
multicentenaire susceptible d’être mis en 
exergue et décliné en Limousin.

Il n’importe, l’espace de nos investigations 
historiques et généalogiques est à peu 
près illimité : la plupart des auteurs de ce 
numéro ont finalement contribué chacun à 
leur manière à construire un vaste champ 
thématique, dédié aux rapports de nos 
prédécesseurs à leurs terroirs, à leurs 
ancrages, leurs mutations sociales, à la 
nécessité parfois ressentie de partir, peut-
être sans retour : mais le rappel du pays natal 
reste souvent le plus fort. 

Deux de leurs collègues n’ont pas oublié pas 
pour autant des moments emblématiques 
de notre épopée nationale, et apportent 
connaissances et réflexions sur la Révolution 
et la Résistance haut-viennoises. 

L’étude finale met en évidence le 
retentissement d’un fait divers aux multiples 
facettes, et la façon dont il alimente les 
antagonismes sociétaux et politiques 
limougeauds à la fin des années vingt.

Histoires de nos terroirs. Partir, revenir.
Bernard Combastel a adopté un nouvel angle 
d’étude de sa commune de prédilection, 
Veix en Corrèze. Un obscur représentant 
de la famille de Ves fait don à l’abbaye 
d’Uzerche, au 11e siècle, de plusieurs de 
ses possessions dans les Monédières : cette 
seigneurie ecclésiastique va dominer la vie 
de la paroisse pour sept ou huit siècles. 
La Révolution bouleverse la donne avec 

la vente de biens devenus nationaux qui 
suscite l’appropriation des terres par des 
lignées bourgeoises. Le 19e siècle verra enfin 
d’anciens métayers parvenir à racheter peu à 
peu la propriété de leur outil de travail. 

Poussons plus au nord de la Montagne 
Limousine : Michèle Montel, à l’exemple de 
la commune de Gioux en Creuse, exploite la 
carte de Cassini et le cadastre napoléonien 
pour illustrer la structuration du bâti et de 
l’habitat, en interaction avec les milieux 
naturels, les paysages, les modes de vie et 
d’exploitation de la terre. Des architectures-
types peuvent être identifiées : nos maçons 
migrants ont même contribué à un modèle 
architectural spécifique. L’étude historique 
de sa maison familiale lui permet enfin de 
décliner ces caractéristiques locales et de les 
mettre en lien avec les lignées familiales qui 
l’ont occupée.

En Pays de Brive cette fois, Dominique 
Lecointre-Montagne nous ouvre le grand 
livre des branches ascendantes de ses deux 
arrières-grands-parents corréziens : voici 
d’abord des lignées familiales d’agriculteurs 
des plus classiques. L’une d’elles quitte la 
terre à la fin du 19e siècle pour s’adonner non 
loin de là au commerce dans la cité briviste. 
Mais plus avant, des familles de la bourgeoisie 
rurale, alliées à des avocats et à des notaires, 
se sont fondues progressivement dans les 
lignées paysannes, au fil du temps et des 
mariages. Et d’autres ancêtres Espagnols 
vont partir tenter leur chance à Cadix avant 
de revenir au pays. 

Jean-Claude Frölich avait évoqué dans le 
numéro 19 de notre revue l’aventure d’une 
colonie de papetiers saint-juniauds partant 
exercer leur métier à Evergnicourt (Aisne). 
Il rend compte ici de la tragédie qu’ils 
vivent avec la Grande Guerre : l’occupation 
allemande, la reconstruction après 
l’Armistice, mais aussi le retour en Limousin 

Avant-propos
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pour certains. Les travaux de l’auteur ont 
également permis la constitution d’un des 
douze cabinets de curiosités conçus en 2019 
lors de l’exposition à Limoges pour les 40 ans 
du cercle. Une prochaine revue restituera les 
destins individuels d’un certain nombre de 
ces papetiers pendant le conflit.

Les quatre oncles de mon arrière-grand-mère 
quittent leur village natal du Monteil à Bugeat 
(Corrèze) peu avant 1890 pour se fixer à 
Lyon. Leur parcours s’inscrit parfaitement 
dans le cursus des maçons de la Montagne 
Limousine en cette fin de 19e siècle et dans 
l’histoire de la construction de la métropole 
rhodanienne. Ils connaîtront la réussite au 
bout de l’effort. Leur attachement au pays, 
leur soutien actif aux générations suivantes 
ont laissé des empreintes profondes dans 
la mémoire collective de leurs descendants. 
Des différends familiaux et un drame survenu 
en 1944 mettront fin à la belle entreprise, 
mais une société lyonnaise de BTP contribue 
encore aujourd’hui à perpétuer le souvenir de 
ces constructeurs.

Entrée de la Haute-Vienne en Révolution
La Révolution française est le sujet de 
prédilection de Jean-Marie Ruthon dans 
ses écrits pour D’Onte Ses. En cette année 
1790, le Roi est encore considéré comme 
le Père de la Nation, mais départements 
et districts ont remplacé l’enchevêtrement 
des divisions administratives de l’Ancien 
Régime. Nous sommes encore loin du 
suffrage universel, mais nos premiers élus 
du Conseil général de la Haute-Vienne en 
1790 méritaient d’être mieux connus. En ces 
débuts révolutionnaires, nos représentants 
étaient des bourgeois modérés. La plupart 
sauront, parfois en se faisant oublier, franchir 
sans encombre les événements des années 
1793-1794 et poursuivre leurs activités 
politiques jusque sous l’Empire.

Résister
Les maquisards limousins ont été parmi 
les plus actifs de France. Nul ne conteste 
l’hommage qui doit être rendu à ces 
hommes courageux qui ont œuvré pour la 

libération du pays  : les dossiers individuels 
d’homologation de services établis après la 
guerre témoignent de leurs faits d’armes.  
Il n’empêche que, nonobstant tout leur 
mérite, certains des acteurs ont pu quelque 
peu déformer ou embellir le déroulement des 
événements et leur contribution personnelle. 
Les derniers acteurs ont disparu, il est 
maintenant possible de rouvrir les dossiers 
en totale objectivité. Jean-Claude Frölich 
s’est attaché à scruter les zones d’ombre 
entourant les rôles effectifs d’un certain 
nombre de maquisards saint-juniauds.

Limoges, insolite et sulfureuse
Philippe Grandcoing décrypte un fait divers 
qui secoue notre cité-capitale en 1928 : 
« un double meurtre au parfum de mystère 
et de scandale ». Tous les ingrédients d’une 
instruction et d’un procès explosifs sont 
réunis : la personnalité et les mœurs de 
Charles Barataud, l’accusé, et d’une des 
victimes ; les origines sociales opposées des 
protagonistes ; l’appropriation de l’événement 
par les parties prenantes aux antagonismes 
politiques locaux, et notamment le Parti 
communiste, relayées par leurs instances 
nationales ; le passé sulfureux d’un témoin 
à charge. Les travaux de l’auteur donnent 
ici un accès insolite au Limoges interlope 
des Années folles.

Alain Pérel


